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L’intelligence artificielle s’est imposée comme l’un des leviers les plus puissants de

transformation des organisations. Pourtant, derrière ces prouesses techniques se cache

une réalité : l’IA reste un territoire flou, souvent intimidant, pour beaucoup. On en parle

comme d’une force capable de révolutionner les métiers, d’optimiser le travail,

d’accélérer les décisions… mais dont le fonctionnement reste mystérieux.

Et si la clé pour maîtriser l’IA n’était pas seulement technique, mais linguistique ?

Avant de manipuler des modèles, il faut maîtriser les mots.

Avant de déployer des algorithmes, il faut comprendre leur logique.

Avant de faire de l’IA un levier de performance, il faut savoir dialoguer avec elle :

connaître son vocabulaire, ses mécanismes, ses limites, ses risques comme ses

opportunités.

Chaque entreprise génère aujourd’hui un volume colossal de données. Chaque

collaborateur interagit avec des systèmes intelligents : assistants virtuels, analyses

prédictives, automatisation de tâches, modèles génératifs… Pourtant, seule une minorité

se sent réellement armée pour appréhender ce nouvel écosystème.

Nous avons construit ce glossaire comme une boussole pédagogique, un guide clair pour

naviguer dans le paysage de l’IA sans se perdre. Vous découvrirez ici les 50 termes

essentiels, des fondations de l’IA aux enjeux éthiques, en passant par les technologies

avancées qui propulsent les modèles modernes.

Donner les repères pour comprendre

Permettre aux dirigeants de prendre des décisions éclairées

Aider les équipes à collaborer efficacement

Accompagner l’adoption responsable et performante de ces technologies
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L’IA n’est pas un territoire réservé aux experts. Elle devient un outil quotidien, un moteur

d’innovation. Ce glossaire vous permettra de vous l’approprier pleinement, sans

complexité inutile ni jargon.

Bienvenue dans un voyage au cœur de l’intelligence artificielle, où la connaissance

précède la maîtrise, et où la compréhension devient un avantage stratégique.
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Homéric DE SARTHE 
- CEO de Craft AI



Intelligence artificielle (IA) : Champ scientifique visant à reproduire ou simuler

certains comportements humains : comprendre, apprendre, raisonner, créer. Elle

combine mathématiques, informatique et données pour accomplir des tâches

complexes et s’adapter à son environnement.

Algorithme : Suite d’instructions logiques et ordonnées permettant à une machine

d’exécuter une tâche précise. C’est la base de tout programme informatique : chaque

algorithme transforme une entrée en une sortie via un raisonnement défini. En IA, il

sert à traiter les données, entraîner les modèles et guider leurs décisions.

Apprentissage automatique (Machine Learning) : Branche de l’IA où les modèles

apprennent à partir des données sans être explicitement programmés. Le système

identifie des motifs, améliore ses performances et ajuste ses prédictions au fil de

l’expérience. C’est le moteur derrière la plupart des applications modernes d’IA.

6

1. Les bases de l’IA



Apprentissage supervisé : Méthode d’entraînement dans laquelle un modèle

apprend à partir de données déjà étiquetées, chaque exemple lui indiquant la bonne

réponse. En observant ces correspondances, il apprend à reconnaître des schémas et

à généraliser ses connaissances. 

Apprentissage non supervisé : Contrairement au précédent, ici les données ne

comportent pas de labels : le modèle explore seul et cherche des structures cachées,

comme des regroupements, des corrélations ou des tendances, une approche clé

pour la segmentation ou la détection d’anomalies.

Apprentissage par renforcement : Inspiré du comportement humain, il repose sur

le principe de récompense et de punition : un agent apprend par essais et erreurs,

ajustant ses actions pour maximiser un score de performance, une approche utilisée

dans la robotique, les jeux ou l’optimisation de systèmes complexes.

Base de données : Système organisé permettant de stocker, structurer et interroger

efficacement les informations, elles constituent le socle de tout projet d’IA en

garantissant la disponibilité et la qualité des données, une bonne base de données

assurant la fiabilité des modèles entraînés dessus.

Classification : Tâche consistant à attribuer une catégorie à une donnée selon ses

caractéristiques, la classification permet par exemple de déterminer si un e-mail est

un “spam” ou “non-spam”. Elle repose sur des modèles capables d’apprendre à partir

d’exemples étiquetés afin de reconnaître des schémas et de généraliser ces

apprentissages à de nouvelles données. 

Corrélation : Lien statistique entre deux variables, la corrélation décrit la tendance

de l’une à varier lorsque l’autre change. Toutefois, corrélation ne signifie pas

causalité: deux phénomènes peuvent sembler liés sans qu’il existe de relation directe

entre eux. Comprendre cette distinction est essentiel pour interpréter correctement

les données et éviter de tirer de fausses conclusions dans les modèles d’IA.
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Bruit (Noise) : Informations parasites ou non pertinentes présentes dans un jeu de

données. Le bruit peut provenir d’erreurs de mesure, de saisie ou de phénomènes

aléatoires qui n’ont pas de valeur explicative. Trop de bruit peut perturber

l’apprentissage d’un modèle et fausser ses prédictions. Réduire le bruit, c’est

améliorer la clarté du signal utile et renforcer la fiabilité des analyses.

Données : Matière première de toute intelligence artificielle, les données nourrissent

les modèles, influencent leurs résultats et déterminent leur fiabilité. Plus elles sont

riches, variées et bien structurées, plus l’IA gagne en performance, en précision et en

pertinence dans ses prédictions comme dans ses décisions.

Surapprentissage (Overfitting) : Phénomène où un modèle apprend trop

fidèlement les données d’entraînement, mémorisant leurs moindres particularités, ce

qui réduit sa capacité à s’adapter à de nouvelles situations. Il devient performant sur

les données connues, mais peu efficace face à des données inédites. Prévenir le

surapprentissage est crucial pour assurer la généralisation et la fiabilité du modèle.
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Entraînement : Phase où un modèle apprend à reconnaître des motifs ou à prédire.

Il ajuste ses paramètres pour réduire l’écart entre ses résultats et les valeurs

attendues. Cette étape, essentielle au développement d’un système d’IA, demande

souvent d’importantes ressources et conditionne la performance et la fiabilité du

modèle final.

Feature (Caractéristique) : Élément mesurable ou propriété utilisée par un modèle

d’IA pour apprendre à partir des données. Par exemple, la couleur ou la taille d’un

objet peuvent être des features dans un modèle de vision. La qualité et la pertinence

des caractéristiques influencent directement la précision et la performance du

modèle.

Modèle : Représentation mathématique d’un phénomène, le modèle d’IA est entraîné

à partir de données afin d’en capturer les régularités et les schémas. Il apprend à

prédire, classer ou générer de nouvelles informations selon les exemples qu’il a

reçus. Sa performance dépend étroitement de la qualité, de la diversité et de la

pertinence des données utilisées, ainsi que du soin apporté à son entraînement.

MLOps (Machine Learning Operations) : Ensemble de pratiques qui unissent le

machine learning, le développement logiciel et les opérations IT afin d’industrialiser

les projets d’intelligence artificielle. Le MLOps vise à automatiser tout le cycle de vie

d’un modèle, de son entraînement à son déploiement en production, tout en

assurant une surveillance continue. Il facilite la collaboration entre data scientists et

ingénieurs et garantit la fiabilité, la traçabilité et la performance des modèles utilisés

à grande échelle.

En maîtrisant ces concepts, on pose les fondations nécessaires pour saisir comment l’IA

apprend, s’adapte et prend des décisions.

Mais connaître les principes ne suffit pas : il faut aussi comprendre les technologies qui

propulsent l’IA, celles qui rendent possibles la reconnaissance d’images, le traitement du

langage naturel ou encore la génération de contenu.
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Comprendre l’intelligence artificielle, c’est bien. Mais savoir ce qui la fait fonctionner est

encore plus stratégique pour tirer le meilleur parti des données.

Derrière chaque application, chaque chatbot ou moteur de recommandation, se cachent

des technologies puissantes qui transforment des données brutes en intelligence

appliquée.

Cette deuxième partie explore les concepts et technologies clés qui propulsent l’IA : 

Agent conversationnel : Programme capable de dialoguer avec un humain, que ce

soit sous la forme d’un chatbot, d’un assistant vocal ou d’un agent virtuel. Grâce aux

progrès du traitement du langage naturel (NLP), ces outils peuvent comprendre les

intentions, répondre de manière cohérente et apprendre des interactions. Ils sont de

plus en plus utilisés dans le service client, l’accompagnement citoyen ou la gestion

interne des entreprises. 

Attention : Mécanisme qui permet à un modèle de se concentrer sur les éléments

les plus pertinents d’une donnée (par exemple, certains mots dans une phrase). Ce

principe améliore la compréhension du contexte et la qualité des résultats produits.

Introduit dans les architectures modernes comme les Transformers, il est à la base

des IA génératives telles que GPT. En résumé, il aide l’IA à “faire le tri” dans

l’information pour mieux raisonner.

Backpropagation : Algorithme de rétropropagation des erreurs, essentiel pour

l’apprentissage des réseaux de neurones. Il ajuste progressivement les paramètres

internes du modèle afin de réduire l’écart entre les prédictions et les résultats

attendus. Ce processus itératif permet à l’IA de s’améliorer après chaque exemple

analysé. C’est l’un des piliers du deep learning moderne.

Cloud computing : Ensemble de technologies permettant de stocker, traiter et

déployer des modèles d’IA sur des serveurs distants. Le cloud offre la flexibilité

nécessaire pour gérer de grandes quantités de données et exécuter des calculs

lourds sans infrastructure locale. Il rend l’IA accessible, évolutive et collaborative, tout

en optimisant les coûts de déploiement.
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Deep learning (apprentissage profond) : Technique d’apprentissage automatique

reposant sur des réseaux de neurones à plusieurs couches, capables d’extraire des

représentations complexes des données. Il est particulièrement efficace pour traiter

les images, le son ou le langage. Grâce au deep learning, les IA peuvent reconnaître

des visages, traduire des textes ou générer du contenu. Cette approche est

aujourd’hui au cœur des avancées majeures en intelligence artificielle.

Embedding : Représentation numérique compacte d’un mot, d’une image ou d’un

concept. Elle transforme des informations complexes en vecteurs mathématiques

que les modèles peuvent manipuler. Les embeddings permettent de capturer les

relations de sens, par exemple, les mots “roi” et “reine” auront des représentations

proches. Ils sont essentiels pour relier des données entre elles et faciliter la

compréhension contextuelle.

Fine-tuning : Processus d’ajustement d’un modèle pré-entraîné sur des données

spécifiques à un usage précis. Cela permet de spécialiser une IA générale (comme

GPT) pour un domaine particulier, par exemple la santé, le droit ou l’administration

publique. Cette méthode réduit les coûts d’entraînement et améliore la pertinence

des résultats. Le fine-tuning est aujourd’hui une pratique clé pour adapter l’IA à des

besoins concrets.

Large Language Model (LLM) : Modèle de langage massif entraîné sur d’immenses

corpus textuels afin de comprendre, compléter ou générer du texte de manière

fluide. Les LLM comme GPT, Claude ou Llama ont révolutionné l’accès à l’information

et la productivité. Leur force réside dans leur capacité à synthétiser, reformuler et

raisonner sur la base du langage naturel. Cependant, leur puissance soulève aussi

des questions éthiques et de fiabilité.

NLP (Natural Language Processing) : Branche de l’intelligence artificielle dédiée à la

compréhension et à la génération du langage humain. Le NLP permet à une machine

d’analyser des textes, de répondre à des questions, de traduire ou de détecter des

émotions. Il combine linguistique, statistiques et apprentissage automatique. Cette

discipline est à la base des assistants virtuels, moteurs de recherche intelligents et

outils de résumé automatique.
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Réseau de neurones : Structure mathématique inspirée du fonctionnement du

cerveau humain, composée de couches de neurones artificiels interconnectés.

Chaque neurone traite une partie de l’information et transmet son résultat aux

autres. Les réseaux de neurones sont la base du deep learning et permettent aux

modèles d’apprendre des relations complexes entre les données. Leur architecture

détermine la nature et la performance du modèle.
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Tokenisation : Processus consistant à découper un texte en unités élémentaires

appelées “tokens” - mots, syllabes ou sous-mots. Cette étape permet au modèle

d’intelligence artificielle de comprendre et de traiter le langage sous une forme

numérique exploitable. Une bonne tokenisation améliore la compréhension du

contexte, la cohérence des réponses et la précision des modèles de traitement du

langage naturel (NLP). C’est une brique essentielle dans la préparation des données

textuelles.

Paramètres : Variables internes d’un modèle, ajustées pendant l’entraînement pour

en optimiser les performances. Chaque paramètre influence la manière dont l’IA

perçoit les données et prend des décisions. Les grands modèles actuels peuvent

contenir plusieurs milliards de paramètres, ce qui leur confère une puissance

d’apprentissage exceptionnelle. Leur bon réglage est essentiel pour garantir stabilité,

précision et fiabilité.



Pipeline : Ensemble structuré des étapes d’un projet d’intelligence artificielle, depuis

la collecte et le nettoyage des données jusqu’au déploiement du modèle. Chaque

phase (préparation, entraînement, validation, mise en production) contribue à la

qualité du résultat final. Un pipeline bien conçu assure une IA reproductible,

transparente et maintenable dans le temps.

Prompt : Texte ou commande servant à guider la génération ou la réponse d’une

intelligence artificielle. Un prompt bien formulé oriente le modèle pour produire une

réponse pertinente et ciblée. La qualité d’un prompt influence directement la qualité

du résultat obtenu. C’est un élément clé de l’interaction avec les modèles génératifs.

Prompt engineering : Pratique consistant à concevoir, formuler et optimiser des

prompts pour tirer le meilleur parti des modèles d’IA générative. Cela implique de

comprendre comment le modèle interprète les instructions et d’ajuster la

formulation pour obtenir des résultats cohérents. Le prompt engineering est devenu

une compétence stratégique dans la conception d’applications basées sur l’IA.

RAG (Retrieval-Augmented Generation) : Technique d’intelligence artificielle qui

associe la génération de texte à la recherche d’informations dans une base de

connaissances. Avant de formuler une réponse, le modèle commence par identifier et

extraire des documents pertinents, qu’il utilise ensuite pour produire un contenu plus

précis, cohérent et ancré dans des faits réels. Cette approche renforce la fiabilité des

modèles génératifs, en particulier dans les domaines où la véracité des informations

est essentielle, comme le support client, la documentation technique ou la recherche.

Transformer : Architecture clé des IA génératives modernes, introduite en 2017, qui

repose sur le mécanisme d’attention pour traiter efficacement de grandes quantités

de texte. Les Transformers ont permis des avancées spectaculaires en NLP et ont

donné naissance à des modèles comme GPT, BERT ou T5. Leur conception favorise

l’apprentissage parallèle, ce qui accélère considérablement les calculs.
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Vectorisation : Processus de conversion de données (texte, image, son) en vecteurs

numériques exploitables par les modèles d’IA. Cette étape rend possible le traitement

mathématique des informations non structurées. En transformant le langage ou les

images en nombres, la vectorisation établit un pont entre le monde humain et celui

des machines. Elle est essentielle à toutes les étapes du machine learning.

Maintenant que nous avons exploré les rouages et les architectures qui font fonctionner l’IA, il

est temps de s’intéresser à la manière dont ces technologies transforment concrètement les

organisations et la société, ainsi qu’aux enjeux éthiques et réglementaires qu’elles soulèvent.
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L’intelligence artificielle (IA) ne se limite pas aux algorithmes ou aux modèles : elle impacte nos

vies, nos décisions et nos valeurs. Comprendre ses usages, ses enjeux et son éthique est

essentiel pour tirer parti de ses bénéfices tout en minimisant les risques.

Cette troisième partie du glossaire IA explore les concepts qui racontent l’impact réel de l’IA,

ses limites, et les questions éthiques et réglementaires qu’elle soulève : 

Automatisation : L’intelligence artificielle permet de déléguer à la machine des

tâches répétitives ou complexes, libérant ainsi les équipes humaines pour des

activités plus stratégiques et créatives. En entreprise, elle contribue à optimiser les

processus, anticiper les besoins et réduire les erreurs humaines. Lorsqu’elle est bien

pensée, l’automatisation ne remplace pas l’humain : elle amplifie ses capacités et

devient un véritable levier d’efficacité, d’innovation et de transformation.

Attaque par exemples contradictoires (adversarial attack) : Technique consistant

à modifier légèrement une donnée (image, texte, son) pour tromper un modèle d’IA

et provoquer une erreur de prédiction. Ces attaques révèlent la fragilité de certains

modèles face à des perturbations minimes et soulignent l’importance de renforcer la

robustesse et la sécurité des systèmes d’IA.

Biais : Les biais en intelligence artificielle proviennent souvent des données

d’entraînement, qui reflètent les déséquilibres ou préjugés du monde réel. Lorsqu’ils

ne sont pas identifiés ni corrigés, ces biais peuvent être amplifiés par les modèles,

entraînant des décisions injustes ou discriminatoires. Les détecter, les mesurer et les

atténuer est donc indispensable pour construire des systèmes d’IA équitables,

transparents et véritablement représentatifs de la diversité des utilisateurs.

Détection d’anomalies : Technique permettant d’identifier automatiquement des

comportements inhabituels dans des flux de données. Utilisée dans la finance

(fraudes), l’industrie (pannes) ou la cybersécurité (intrusions), elle aide à repérer

rapidement des situations à risque. Son efficacité dépend de la qualité des données

et de la précision des seuils de détection.

15

3. Usages, enjeux et éthique de l’IA



Éthique : L’éthique en IA vise à garantir que les systèmes respectent les droits

humains, la dignité et les valeurs fondamentales. Elle repose sur la transparence, la

non-discrimination et la protection des données. Une IA éthique n’est pas seulement

performante : elle doit être compréhensible, responsable et bénéfique pour tous. Elle

guide le développement et l’usage responsable des technologies. Son respect est

essentiel pour instaurer confiance et adoption durable. 

Explainable AI (XAI) : L’intelligence artificielle explicable vise à rendre transparent le

raisonnement des modèles, en permettant de comprendre comment et pourquoi

une décision a été prise. Elle met en lumière les critères utilisés par l’IA pour aboutir à

un résultat. Cette approche est essentielle pour instaurer la confiance, favoriser

l’adoption de l’IA et garantir sa responsabilité dans les contextes sensibles.

Explicabilité : Elle désigne la capacité d’une IA à rendre ses décisions et ses

processus internes compréhensibles pour l’humain. Elle permet de savoir comment

et pourquoi une décision est prise. C’est essentiel dans les domaines sensibles

comme la santé, la finance ou la justice. Elle renforce la confiance, la transparence et

la responsabilité des systèmes. Une IA explicable facilite l’adoption et la supervision

humaine.

Empreinte carbone de l’IA : Mesure l’impact environnemental de l’entraînement et

de l’usage des modèles. Les grands modèles nécessitent d’énormes calculs dans des

centres de données énergivores, générant des émissions significatives de CO₂.
L’inférence quotidienne contribue aussi à cette consommation. Réduire cette

empreinte passe par des modèles plus légers, l’optimisation des algorithmes et

l’usage d’énergies renouvelables. Mesurer systématiquement cet impact est

désormais essentiel pour une IA durable. Une IA responsable allie performance et

sobriété énergétique.

Frugalité : La frugalité en intelligence artificielle vise à concevoir des modèles à la fois

performants et économes en ressources. Elle cherche à limiter l’empreinte

énergétique et la consommation de puissance de calcul, tout en maintenant une

qualité de résultat élevée. Cette approche privilégie l’efficacité et la sobriété

technologique plutôt que la course à la taille ou à la puissance, favorisant ainsi une IA

plus durable, responsable et accessible.
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Hallucination : Les modèles d’IA générative peuvent parfois produire des

informations erronées mais formulées de manière crédible, un phénomène appelé

hallucination. Ces erreurs proviennent des limites probabilistes des modèles, qui

cherchent à prédire la réponse la plus plausible plutôt que la plus vraie. Identifier et

encadrer ces dérives est essentiel pour garantir la fiabilité, la transparence et la

confiance dans les systèmes d’intelligence artificielle.
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Prédiction : La prédiction consiste à estimer une valeur, une tendance ou un

événement futur à partir de données déjà observées. Les modèles prédictifs sont

largement utilisés dans des domaines variés comme la maintenance, la santé, le

marketing ou encore la météorologie. Leur fiabilité repose autant sur la qualité et la

représentativité des données que sur la justesse des hypothèses formulées lors de

leur conception.

Reconnaissance d’image : Cette technologie permet à l’IA d’identifier objets, visages

ou formes dans une image ou une vidéo. Elle alimente des usages variés, de la

sécurité à la santé en passant par la mobilité. Derrière cette apparente simplicité, se

cachent des millions de paramètres entraînés sur des volumes massifs d’images.



Gouvernance de l’IA : La gouvernance de l’intelligence artificielle désigne l’ensemble

des règles, processus et pratiques qui encadrent son développement et son usage.

Elle vise à assurer la qualité, la sécurité et l’éthique des systèmes déployés, tout en

garantissant leur conformité aux lois et aux valeurs de l’organisation. Bien pensée,

elle permet de concilier innovation technologique et responsabilité collective.

RGPD (Règlement Général sur la Protection des Données) : Cadre juridique

européen visant à protéger les données personnelles des individus. Il impose aux

entreprises de collecter, traiter et stocker les données de manière transparente,

sécurisée et avec consentement explicite. Dans le contexte de l’IA, le RGPD garantit

que les modèles respectent la vie privée et la maîtrise des données par leurs

utilisateurs.

Réglementation IA (AI Act) : L’Union européenne encadre l’usage de l’intelligence

artificielle à travers le AI Act, un cadre législatif destiné à assurer une IA sûre, éthique

et respectueuse des droits fondamentaux. Cette réglementation classe les systèmes

selon leur niveau de risque et impose des exigences adaptées à chacun, de la

transparence à la supervision humaine. 

Responsabilité : Lorsqu’une intelligence artificielle commet une erreur, la question

de la responsabilité se pose : appartient-elle au concepteur, à l’utilisateur ou à

l’organisation qui l’emploie ? Ce débat est central dans les réflexions éthiques et

juridiques autour de l’IA. Définir clairement les responsabilités permet de prévenir les

dérives, de renforcer la transparence et d’instaurer une confiance durable dans les

technologies intelligentes.
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Bilan de ce livre blanc

Contactez-nous

L’Intelligence Artificielle transforme nos outils, nos métiers et nos organisations, mais

avant tout, elle transforme notre manière de penser et de décider. Comprendre les mots,

les concepts et les mécanismes de l’IA est la première étape pour en tirer pleinement

parti, et éviter les erreurs ou les usages risqués.

Ce glossaire a pour objectif de vous donner les clés pour naviguer dans cet univers

complexe, en offrant des repères clairs sur les technologies, les usages et les enjeux

éthiques et réglementaires. Il permet de passer de la fascination à la maîtrise, et de

transformer des données brutes en décisions stratégiques.

Une IA performante ne suffit pas : elle doit être responsable, explicable et durable. Elle

devient alors un outil puissant pour accroître l’efficacité, l’innovation et la valeur dans vos

projets.

En maîtrisant ces concepts, vous êtes désormais en mesure de prendre des décisions

éclairées, de piloter vos projets IA avec confiance et d’anticiper les impacts humains et

environnementaux.

L’IA n’est pas un futur lointain : elle est déjà là, et sa valeur dépendra de votre capacité à

la comprendre et à la mettre au service de vos objectifs. La connaissance précède la

maîtrise, et la maîtrise ouvre la voie à l’innovation responsable.

Prêt à passer à l’action ? 

https://www.craft.ai/contact?utm_source=Livre+blanc+glossaire&utm_medium=Formulaire&utm_campaign=Glossaire+IA

